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CHRIST,  L’AGNEAU  DE  DIEU  
Esaïe 53 : 1 - 12 ; Actes 8 : 26 - 35  
LEÇON 367 – Cours des Adultes  

 
VERSET DE  MEMOIRE : "Méprisé et abandonné des hommes, homme de douleur et habitué à la 
souffrance, semblable à celui dont on détourne le visage, nous l’avons dédaigné, nous n’avons fait de lui 
aucun cas" (Esaïe 53 : 3).  
 

I   Les Prophéties de Christ  
1. Le Seigneur vint aux Juifs, mais leur incrédulité les rendit aveugles, et ils ne Le reçurent pas comme leur 

Messie : Esaïe 53 : 1 ; Jean 12 : 38 ; Romains 10 : 16.  
2. La douce et humble apparence de Jésus fit que beaucoup de gens n’étaient pas attirés à Lui : Esaïe 53 : 2 

; 52 : 14.  
3. Il est méprisé et traité avec dédain : Esaïe 53 : 3 ; 50 : 6 ; Matthieu 26 : 67 ; 27 : 30, 31.  
4. Il souffrit pour des péchés qui n’étaient pas Siens ; et Il fut chargé de nos iniquités : Esaïe 53 : 4 - 6 ; 

Matthieu 8 : 17 ; 1 Corinthiens 15 : 3 ; Hébreux 5 : 8 ; 1 Pierre 2 : 24.  
5. Avec une soumission douce et placide, Il subit une mort violente et injuste : Esaïe 53 : 7, 8 ; Matthieu 26 

: 62, 63 ; 27 : 11, 12 ; Actes 8 : 32, 33.  
6. Il mourut avec les méchants, et on a mis Son tombeau avec le riche : Esaïe 53 : 9 ; Matthieu 27 : 57 - 60.  
7. A cause de Son expiation, de Sa mort, de Sa résurrection et de Son intercession, Il obtiendra le pardon 

pour des multitudes, et Il triomphera finalement de tous Ses ennemis : Esaïe 53 : 10 - 12 ; Luc 22 : 37 ; 
Actes 13 : 38 ; Romains 3 : 25 ; 5 : 15, 18.  

8. Philippe prit le texte d’Esaïe 53 : 7, 8 et prêcha Jésus à l’eunuque : Actes 8 : 26 - 35 ; Luc 24 : 27 ; 
Actes18 : 28.  

COMMENTAIRE  
Ce cinquante-troisième chapitre d’Esaïe est l’un des chapitres les plus aimés de toute la Bible. Tout le  

monde doit l’apprendre par cœur. Le fait qu’il se réfère à Jésus était clairement   compris des disciples. L’eunuque 
Ethiopien lisait ce chapitre quand Philippe le rencontra. Philippe lui dit: "Comprends-tu ce que tu lis?" L’eunuque 
répondit: "Comment le pourrais-je, si quelqu’un ne me guide?" "Alors Philippe, ouvrant la bouche et commençant 
par le même passage, lui annonça la bonne nouvelle de Jésus".  
L’Incrédulité des Gens  

Le Prophète dépeint le Sauveur souffrant de manière  si vivante, comme s’il se tenait au pied de la croix et 
voyait tout ce qui se passait.  

Lorsqu’il regarda dans l’avenir et vit le rejet du Messie par les Juifs incrédules, il s’exclama: "Qui a cru à 
ce qui nous était annoncé?" Il y avait deux raisons pour lesquelles ils auraient dû croire. La première raison était 
que les prophètes, depuis Moïse, avaient prophétisé la venue du Juste. Mais leur problème était qu’ils 
s’attendaient à ce qu’un personnage apparût avec toute la pompe et toute la splendeur d’un roi. Ils ne pouvaient 
pas croire qu’un homme aussi doux et humble que le Nazaréen pût être leur Messie.  

La deuxième raison, pour laquelle ils auraient dû croire, était les miracles et les prodiges qui 
accompagnaient Son ministère. "Le bras de l’Eternel" était "reconnu" en guérissant les incurables. Les morts 
étaient ressuscités, les lépreux étaient purifiés, les yeux des aveugles étaient ouverts, les oreilles des sourds 
étaient débouchées. Il n’y avait aucune maladie qui ne disparaissait sous Sa grande puissance.   

Un jour Jésus dit aux gens : "Croyez-moi, je suis dans le Père, et le Père est en moi ; croyez du moins à 
cause de ces œuvres"  (Jean 14 : 11). Aucun homme n’a jamais fait les miracles qu’Il faisait. Pourtant, leurs 
cœurs étaient pleins d’incrédulité.  

Quand nous pensons aux nombreuses fois où le bras de l’Eternel a été reconnu à notre époque, dans cet 
Evangile de la Pluie de l’Arrière-saison, à la manière dont toutes sortes de maladies ont été guéries et que des 
miracles sur miracles ont été opérés, nous sommes nous aussi étonnés de l’incrédulité des gens. Le voile qui 
recouvrait les yeux des Juifs semble avoir couvert les yeux des Gentils.  

La Douleur et la Souffrance   
La douleur et la souffrance avaient laissé leurs empruntes sur Lui jusqu’à ce que Son visage fût plus 

défiguré que celui de n’importe quel homme. Il n’y avait aucun attrait physique pour attirer les hommes vers 
Lui. Personne avant ou après Lui n’a été capable de porter le fardeau de l’humanité souffrante dont Il se chargea. 
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Dans le Jardin, Il s’écria: "Mon âme est triste jusqu’à la mort". Sur Son chemin, Il porta ce lourd fardeau sur le 
chemin du Calvaire. Il est mort, le cœur brisé. Les Juifs pensaient qu’Il était un imposteur, et c’est pourquoi Il 
fut frappé de Dieu. L’incrédulité les aveugla.  
L’Expiation  

L’expiation faite au Calvaire était une expiation complète pour l’âme et le corps. Il porta nos souffrances et 
se chargea de nos douleurs. Les douleurs se réfèrent peut-être à celles du cœur et de l’esprit – nos péchés. Il les 
porta dans Son propre corps, sur le bois. Lui qui n’a point connu de péché fut rendu péché pour nous, afin que 
nos iniquités pussent être ôtées.  

Les souffrances renferment nos afflictions charnelles. Il prit sur Lui la forme d’un homme afin d’être touché 
par le sentiment de nos infirmités. Et par Ses meurtrissures, nous sommes guéris.  

La maladie est le résultat du péché, soit directement, soit indirectement. S’il n’y avait pas de péché au 
commencement, il n’y aurait pas de maladie. L’Expiation couvre les deux. Bien que le sacrifice fût complet et 
illimité, suffisant pour sauver chaque individu qui est né ou qui naîtra dans ce monde, l’Expiation pour le péché 
est limitée ou subordonnée à la repentance de l’homme. Dieu offre la miséricorde ; mais l’homme doit accepter 
cette miséricorde afin de recevoir le pardon.  
La Substitution  

"Le châtiment qui nous donne la paix est tombé sur lui". Les parents châtient leurs enfants pour leurs mauvais 
actes afin de les maintenir sur le sentier de la droiture. Il était frappé pour nos méfaits. Lui, qui n’a point connu 
de péché, qui n’a jamais fait ce qui est mal, fut frappé de Dieu pour nos péchés, afin que nous pussions avoir la 
paix avec Dieu. Il devint substitut pour nous, Sa vie pour notre vie, afin que notre vie produisît les fruits paisibles 
de la justice.  
Un Jugement Injuste  

"Dans son humiliation, son jugement a été levé". Il était traité comme un imposteur, et un juste jugement 
Lui était refusé. "Crucifie-le, crucifie-le" fut le cri de la multitude enragée. Aucun témoin ne Lui était donné pour 
plaider en Sa faveur. Il le supporta avec douceur et humilité. Tout comme une brebis muette devant ceux qui la 
tondent, Il n’a point ouvert la bouche. Un trait marquant de Jésus était Son silence. "Mais il ne répondit rien aux 
accusations des principaux sacrificateurs et des anciens. Alors Pilate lui dit: N’entends-tu pas de combien de 
choses ils t’accusent? Et Jésus ne lui donna de réponse sur aucune parole, ce qui étonna beaucoup le gouverneur" 
(Matthieu 27:12-14).  
Son Tombeau avec le Riche  

Le fait qu’Il était crucifié avec deux brigands signifie, qu’Il devait avoir Son tombeau avec les méchants. 
Refuser un enterrement honorable était une grande ignominie. Un homme riche, Joseph d’Arimathée, se rendit 
chez Pilate et demanda le corps de Jésus. Un autre homme riche, Nicodème, un chef de la synagogue, apporta 
des aromates, et ensemble ils déposèrent le corps de Jésus dans un tombeau neuf où personne n’avait été mis. 
Ainsi, la prophétie d’Esaïe fut accomplie.  
La Porte Qui Mène à la Vie   

"Nous étions tous errants comme des brebis". Nous errions loin de la bergerie, conduits tête baissée à la 
destruction, par notre nature coupable – perdus, éternellement perdus! Mais le Seigneur a fait retomber sur Lui 
l’iniquité de nous tous. Jésus est le chemin de retour à la vie, la porte ouverte par laquelle nous pouvons entrer et 
être sauvés. Cruelle est la Croix, profonde est la souffrance, mais Il supporta tout sans murmure, afin que nous 
trouvions le chemin de retour à Dieu. Nous n’avons plus à nous tenir au bord de l’éternité, à regarder dans les 
ténèbres et à dire: "J’y renonce". Jésus a franchi l’immense gouffre. Il nous prend sur Ses épaules, et nous ramène 
à Dieu (Luc 15:5).  

"Ô l’amour qui dessina le plan du salut! 
Ô la grâce qui le fit descendre jusqu’à l’homme!   Ôh le gouffre puissant que Dieu  

franchit   Au Calvaire! 
Ta miséricorde fut grande, et Ta grâce fut gratuite; 

Le pardon y fut multiplié pour moi; 
Là, mon âme accablée trouva la libertée 

Au Calvaire!". 
 
L’innocent fut puni comme s’il était coupable, afin que le coupable fût récompensé comme s’il était 

innocent.  
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Sa Postérité  

"Il verra sa postérité et prolongera ses jours; et l’œuvre de l’Eternel prospérera entre ses mains". Bien qu’Il 
fût retranché de la terre des vivants, Sa postérité – les Chrétiens – est nombreuse. Beaucoup ont lavé leurs robes 
dans le Sang de l’Agneau et sont nés dans le Royaume de Dieu. Jean vit une grande foule, que personne ne 
pouvait compter, cette multitude venait de toutes les nations, de toutes tribus et de toutes langues, et se tenaient 
devant le trône et devant l’Agneau, habillés de robes blanches, et tenant des palmes dans les mains. Etes-vous 
compté parmi les Juifs incrédules? Ou bien, votre nom est-il écrit dans le Livre de Vie de l’Agneau?  

L’Œil Prophétique  
Esaïe, à travers son œil prophétique, regarda en avant et décrivit la vie de Christ de manière aussi vivante 

(toutefois plus concise) que Matthieu, Marc, Luc et Jean, qui marchèrent à Ses côtés pendant Sa vie ici sur la 
terre. Il vit Jésus, prophétiquement, depuis les jours de Son enfance jusqu’au jour où Il eut compassion des 
multitudes et guérit leurs malades, et jusqu’au jour de Son humiliation et de Son jugement, où Il mourut avec 
les méchants  et fut enterré avec le riche.  

Le Prophète Le vit même après la résurrection. Il vit l’Eglise, rachetée par le Sang, et la victoire finale du 
Seigneur, quand Il partagera le butin avec les puissants.  

Quelle vie! Quel Sauveur! Quel merveilleux Evangile qui fut conçu dans le cœur de Dieu, pour ramener la 
race déchue d’Adam dans la faveur de Dieu!  

 
QUESTIONS  

1. De qui le Prophète parle-t-il dans ce 53ème chapitre d’Esaïe?  
2. Si le péché a apporté la douleur dans notre cœur, quel effet at-il eu sur notre corps?  
3. Que signifie  semblables à un agneau qu’on mène à la boucherie?  
4. Combien de témoins ont parlé en faveur de Jésus, lors de Son jugement?  
5. Que couvre l’Expiation?  
6. Qui enterrèrent Jésus?  
7. Qui est la postérité de Jésus?  
8. Que signifie le partage du butin avec les puissants?  
9. De quelle manière la mort de Jésus fut-elle un substitut pour nous?  

    
  
  

 


